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3/ Raccordement du bâtiment technique et du snack/café au réseau public d'eau potable et 
d'assainissement : ce point était demandé dans le cahier des clauses techniques particulières 
lors de la consultation des entreprises. 

Vous trouverez ci-dessous un extrait du marché dans lequel figure les travaux de viabilisation 
du food-truck ainsi qu’un extrait de plan représentant le réseau de viabilisation prévu. 
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4/ Au regard des espèces protégées présentes sur le site, ci-après quelques précisions pour 
leur préservation. Également, quelques compléments concernant l’exploitation nocturne. 

 
Sur le premier point, dans la mesure où le projet a suivi une stratégie d’évitement tant dans 
l’étude de son tracé (ME1) que pour la définition de son planning de travaux (MR1), la 
conservation physique de la Buxbaumie n’est pas mise en cause. Des mises en défens 
adaptées (ME1) et un suivi de chantier sont prévus (MS1) pour éviter tout impact sur l’espèce.  

La mesure MS1 a pour objectif le contrôle du respect des mesures énoncées dans la demande 
d’examen au cas par cas. 

Cette mesure prévoit plusieurs visites sur le chantier avec, pour chacune, des comptes rendus. 

• Rédac�on d’un cahier environnemental de chan�er par le coordinateur 
environnemental retenu 

• Pause des mises en défens autour des supports porteurs de Buxbaumia viridis 
• 1 réunion de lancement avec l’entreprise de montage pour la présenta�on des 

mesures et des mises 
• Présenta�on d’un cahier de bord environnemental recapitulant l’ensemble des 

mesures 
• 1 réunion avant le démarrage du défrichement pour l’accompagnement de la mesure 

MA1, 
• 1 réunion en cours de travaux pour atester de l’efficacité des mesures et les réadapter 

si besoin 
• 1 réunion avant la fin des travaux, 
• 1 réunion l’année N+1 après réalisa�on. 

 
L’ensemble des réunions feront l’objet de compte rendu. 

Un bilan de chantier sera dressé à la fin du chantier qui sera transmis à la DREAL. 

Pareillement, la conservation des espèces faunistiques n’est pas remise en cause au vu du 
calendrier de chantier adapté. Concernant l’exploitation, l’effet du dérangement résiduel, a 
été qualifié de modéré mais ne remet pas en cause la conservation au long terme des espèces 
observées lors des inventaires, espèces ubiquistes et opportunistes (Rougegorge familier, 
Pinson des arbres, Mésange huppée, Mésange noire, Pouillot véloce, Bouvreuil pivoine, 
Roitelet huppé, Fauvette à tête noire, Troglodyte mignon, Lézard des murailles, Ecureuil roux). 

A noter également que cet enjeu a été intégré lors de la consultation aux entreprises, en 
demandant explicitement que le tracé proposé prenne en compte cet enjeu afin de n’impacter 
aucune des espèces protégées. 

Vous trouverez ci-dessous un extrait du CCTP mentionnant cette demande : 
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De fait, il n’est pas prévu d’engager une procédure de dérogation au titre des Espèces 
protégées. 

Concernant l’éclairage, les lampes (35 candélabres équipés de LED 4000K) sont prévus. 

L’éclairage extérieur devra :  
• Limiter au maximum le nombre de point lumineux, 
• Limiter les hauteurs des candélabres, 
• Limiter l’intensité lumineuse émise par les lampes, 
• Orienter les faisceaux lumineux vers le bas,  
• Eviter la longueur d’onde verte et les lampes blanches froides.  

 
Pour cela, l’éclairage sera réalisé par des candélabres LED piloté par programmation horaire 
et interrupteur crépusculaire. 
Le modèle de candélabre permettra d’éviter tout flux lumineux vers le ciel, source de pollution 
lumineuse. Par défaut, les plages de fonctionnement (programme horaire) seront établies de 
16h à 18h durant les mois de décembre, janvier et février. 
Il n’y aura pas d’éclairage en dehors de ces plages horaires hivernales. 
 
L’éclairage public sera ainsi coupé la nuit pour éviter toute pollution visuelle et consommation 
inutile. 
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Schéma explicatif de l’adaptation de l’éclairage public pour éviter la diffusion de la lumière 
 

 
Source : any-lamp.com 
 
A noter que les inventaires tous groupes sur un cycle biologique n’ont pas recensé d’espèce 
nocturne (Chouettes ou pics) ou de chiroptères à enjeux sur le site. Les arbres à gîtes ont été 
recherchés mais aucun n’a été observé sur la zone d’étude. De ce fait, il n’est pas prévu de 
faire passer un écologue en amont du chantier. 
 
Les effets résiduels du possible dérangement nocturne sont qualifiés de faibles :  

• Eclairage de 16h à 18h sur décembre, janvier et février, où les boisements n’abritent 
pas d’espèces et hors des périodes de reproduction 

• Pas d’éclairage en été, fermeture de l’activité à 18h pour une mise en quiétude 
nocturne. 




